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faite de s'afliher à ces associations pieuses, qui forment
ensemble une ligue de plus en plus puissante contre le blas-
phème, l'ivrognerie et l'immoralité. Ces différentes con-
fréries sont ensuite, assez généralement du moins, groupées
en " Unions diocésaines ", ce qui donne aux confrères,
dans la prière et dans l'action, une plus parfaite unanimité et
une plus grande force. La vie religieuse est, de fai.t, intense
Au sein de ces confréries, et grâce à leur forte organisation
elles peuvent devenir dans les paroisses de véritables puis-
sances ; et plus d'un pasteur compte effectivement sur
l'activité bienfaisante de leurs membres, pour le progrès spi-
rituel et moral, ainsi que pour le maintien de l'idéal chré-
tien de la paroisse.

Les grandes réunions annuelles des confrères du Saint
Nom de Jésus donnent lieu aux plus imposantes démons-
trations : ces milliers d'hommes et de jeunes gens aiment à
sortir du secret du sanctuaire pour faire, ouvertement, sous
les yeux du publie, profession de leur foi. New York est
témoin, depuis plusieurs années, de la grande procession qui
,e fait dans ses rues, le jour même de la fête du Saint Nom
de Dieu, et qui réunit jusqu'à 20,000 membres. En octo-
bre dernier, PUnion diocésaine de Newark offrit au public
le même spectacle, dans la ville épiscopale, sous la prési-
.dence de l'évêque, en faisant défiler par les rues, dans le
plus bel ordre, ses 45,000 confrères, avec leurs insignes et
leurs ban .ières. Cette splendide procession, qui se termina
par la bénédiction du T. S. Sacrement donnée en plein air,
sur une place publique, avait attiré plus de 200,000 specta-
teurs. Vers le même temps, Cincinnati voyait aussi, pour
la première fois, plusieurs milliers de catholiques défiler


